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DONNEZ, C EST POUR MA MERE
MF,LOUIE.

Paroles de M! Théodore BERTRAND.

Musique de CHARLES HAAS .

Prix 2 f

Paris chez M')K LEMOINE el C*: Rue Vivieunc^ 18 .

Chantée par M1!® D’HENNIN.

à son Ami Jules SOURISSEAU.= 80J Inl°.n Andante .

PIANO.

avec commiseration.

Les pieds nuds sur la dalle humi _ de

toujours bien lié,

fil _ le ten_dait la mainti _ mi _ dele de froid et jeu _ ne

moins vite.a piacere.

la main :
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en suppliant.

Dieu pour moi calmez sa faim;

liaceree r;dl

sa faim. ttempo cantando e di_pour moi caLmez

minuendo al fine.

é
Avec attendrissement.
-4-

CorPLET.
___ • j........ : ............M ’ .Jr r.___Je peux bien souffrir mais ma mè_re, ne doit pas mou_rir demi_sè_re, oh! c’est af_freux de

F
PP#

le pen_ser, oh! c’est af_ freux de le pen_ser- aus_si je viens en sup_pli_ an _ te, tendre u_ne main
V .«U rail. m

froide et tremblante- de grâ_ce lais_sez vous tou_cher de ara _ _ _ ce laissez_ vous tou_cher.G

3~ COUPLET.

Lentement avec une profonde 
Q '

tristesse.
0-- ^  ,#L—

--------f—*-£----- ' -----
Par _ tout par-tout on me re_fu_se,

-----N ■

lauvre enfant] la

—t—i-—1—--------

dia_ rLté
—s—*--- Fj—

s u _ se nies lanmes n’aUcn_

8---
::F=P, m

dris_sent plus, mes lar_mes n’al_ten _ dris_sent plus-, je n’atteds plus rien de la ter_ re- au ciel ja_
fJUy, , r -u--:ro

dresse ma pri_è _ re- là, jenaurai aueun re_fus-,

S

lK Je
v:7f
ie naurai auucun

-y—'——
refus .
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